Urgence Nord Mali : Enquéte sur la crise alimentaire dans les zones
de Kidal et Ménaka

LE NORD DU MALI EST UNE ZONE DESERTIQUE IMMENSE, DONT LA SUPERFICIE
FAIT TROIS FOIS LE RESTE DU TERRITOIRE NATIONAL. DANS LES PRECEDENTES
DECENNIES CETTE ZONE FUT FRAPPEE PAR DES DURES SECHERESSES,
NOTAMMENT EN 1973, 1974 ET 1985. CES SECHERESSES ONT FAIT DES GRAVES
DEGATS AU SEIN DE LA POPULATION TOUAREGUE ET DE SON CHEPTEL, QUI
REPRESENTE LA SOURCE DE SURVIE ESSENTIELLE. LES CICATRICES DE CES
CRISES SONT ENCORE PRESENTES DANS LES REGIONS TOUAREGUES MALIENNES.

AUJOURD’HUI UNE FOIS DE PLUS LE MAUVAIS SORT S’ABAT SUR LES
POPULATIONS AUTOCHTONES TOUAREGUES QUI VIVENT DANS LE DESERT MALIEN.
DANS LES PREMIERS MOIS DE L’ANNEE 2010, PENDANT DES LONGUES MARCHES A
TRAVERS LE PAYS TOUAREG QUI M’ONT MENE ENTRE AUTRES A TOMBOUCTOU, KIDAL
ET DANS LE CERCLE DE MENAKA, L’EVIDENCE DE LA SECHERESSE ET DE SES
CONSEQUENCES M’ONT LAISSE SANS MOTS. DEPUIS DESORMAIS PLUSIEURS MOIS,
LES NOMADES ET LEURS TROUPEAUX SONT VICTIMES D’UNE CATASTROPHE
NATURELLE NOTAMMENT DANS LES ZONES DE KIDAL ET DE MENAKA. PLUS GRAVE
EST QUE CETTE SITUATION ETAIT PREVISIBLE DEPUIS UN AN A CAUSE D’UNE
MAUVAISE PLUVIOMETRIE DE L’ANNEE 2009. PLUSIEURS ETUDES ET ENQUETES ONT
ANNONCE LA CRISE, MAIS AUCUNE MESURE N’A ETE PRISE POUR EVITER CETTE
SITUATION DRAMATIQUE, NI DE LA PART DE L’ETAT, NI DES ONG, NI DES
INSTITUTIONS INTERNATIONALES.

AUJOURD’HUI LA SITUATION EST TRES INQUIETANTE DANS LA REGION DE KIDAL,
CAR SEUL UN PETIT PERIMETRE DE 80 KM2 A REGU DES PLUIES AUTOUR DE LA
COMMUNE DE KIDAL. LES NOMADES ELEVEURS VENANT PARFOIS DE TRES LOIN SE
SONT TOUS RETROUVES DANS CETTE PETITE ZONE, ET EN QUELQUES SEMAINES IL
N’Y AVAIT PLUS DE PATURAGES POUR ASSURER LA SURVIE DES ANIMAUX. IL EST
IMPORTANT DE SIGNALER QUE LA POPULATION DE CETTE REGION EST A 95%
ELEVEUR, ET DEPEND DE SON BETAIL ET DE L’EAU. QUAND UN ANIMAL N’EST PAS
BIEN NOURRI, IL EST MALADE OU MAL AU POINT, IL AFFECTE DIRECTEMENT LES
CONDITIONS DE VIE DE SON PROPRIETAIRE, QUI NE POURRA PAS LE VENDRE A UN
PRIX ACCEPTABLE NI AVOIR LE LAIT ET LA VIANDE QUI REPRESENTENT SA SEULE
SOURCE DE SUBSISTANCE ; LES NOMADES DOIVENT LEUR VIE A LEURS ANIMAUX, ET
LES DEUX VIVENT GRACE A L’EAU ET AUX PATURAGES : « SANS EAU PAS DE
PATURAGES ; SANS PATURAGE PAS DE VIE ANIMALE ; ET SANS ANIMAUX PAS DE
NOMADES PASTORAUX... ». EN GROS DANS CETTE ZONE L’HOMME ET L’ANIMAL
SURVIVENT GRACE AU PEU D’EAU QUE S’Y TROUVE. C’EST CE QUI EXPLIQUE EN
DEUX MOTS UN ADAGE TOUAREG QUI DIT : « AMAN IMAN » L’EAU C’EST LA VIE.

LE MANQUE DE PATURAGES ET D’EAU DANS CETTE PERIODE DE SOUDURE
ENTRATNENT DES CONFLITS DUS A LA CONCENTRATION DES POPULATIONS NOMADES



AUTOUR DES PUITS. AUJOURD’HUI, CES PUITS SONT QUASIMENT SECS. PAR
EXEMPLE DANS LA ZONE D’ INTEBZAZ (COMMUNE DE KIDAL), LES PUITS SONT
EXPLOITES DE NUIT COMME DE JOUR PAR LES ELEVEURS. ETANT DONNE QUE CES
PUITS NE CONTIENNENT PAS UNE GRANDE QUANTITE D’EAU, ILS SONT
QUOTIDIENNEMENT ASSECHES. UN AUTRE SITE PRESENTE LE MEME PROBLEME,
AMASSINE (COMMUNE DE KIDAL), QUI EST UN PUITS GENERALEMENT BIEN
FREQUENTE. AINSI ON CONSTATE QU’ACTUELLEMENT, A CAUSE D’UNE RECENTE
SUREXPLOITATION, L’EAU DES DEUX PUITS EST CONTAMINEE ET NOCIVE POUR LE
BETAIL ET POUR LES PERSONNES, CE QUI SE SOLDE GENERALEMENT PAR DES
NOMBREUSES MALADIES QUI FONT LEUR APPARITION DANS LA ZONE. AUJOURD’HUI
ON COMMENCE A RAMASSER LES CARCASSES D’ANIMAUX UN PEU PARTOUT DANS LA
REGION DE KIDAL.

QUANT AU CERCLE DE MENAKA, LE PROBLEME DE MANQUE D’EAU EST TRES
CRITIQUE. COMME EXEMPLE CITONS LE PETIT VILLAGE D’IKADEWANE SITUE A 75
KM DE MENAKA ET 200 KM DE KIDAL. CETTE PETITE LOCALITE ET SES ENVIRONS
SONT OCCUPES PAR UNE FORTE POPULATION D’ELEVEURS, QUI ABREUVENT TOUS
LEURS ANIMAUX DANS LES DEUX PUITS DU VILLAGE. PENDANT MA DERNIERE
ENQUETE A IKADEWANE, LES DEUX PUITS DU VILLAGE CONNAISSENT UNE
EXPLOITATION SANS PRECEDENT, ET SES CONSEQUENCES CONDUISENT DANS UN
PREMIER TEMPS A L’ASSECHEMENT PARTIEL DES PUITS, ENSUITE A L’INFECTION DE
L’EAU PAR BEAUCOUP DE PARASITES, CE QUI REND LA CONSOMMATION DE CETTE
EAU DANGEREUSE POUR LA SANTE. TOUTEFOIS, LES HABITANTS N’ONT PAS D’AUTRE
CHOIX QUE DE BOIRE L’EAU CONTAMINEE. LE SURCHARGE DE POPULATION ET
D’ANIMAUX AUTOUR DES PUITS D’/KADEWANE, CONDUIT GENERALEMENT A DES
CONFLITS ENTRES LES NOMADES AUTOCHTONES ISSUES DE LA ZONE ET CEUX QUI
VIENNENT DE LOIN ; PARFOIS ILS SE SONT VERIFIES MEME DES AFFRONTEMENTS A
MORT.

QUANT A L’ETAT DES PATURAGES, DANS LES ENVIRONS DE MENAKA UNE PETITE
ZONE APPELEE WALET ARAJOM CONNAIT UNE TRANSHUMANCE ET UNE
CONCENTRATION DE POPULATION SANS PRECEDENT. ELLE EST L’UNE DES RARES
ZONES QUI OFFRE ENCORE QUELQUES VEGETATIONS POUR LES BETES ET QUELQUES
POINTS D’EAU, ET C’EST LA QU’ON RETROUVE LES POPULATIONS VENUES DE KIDAL
ET DU CERCLE DE MENAKA. MAIS LA SUREXPLOITATION DES CES QUELQUES
PATURAGES CONDUIT TROP FACILEMENT A LEUR REDUCTION VOIRE MEME A LEUR
DISPARITION. PAR CONSEQUENT ON TEND VERS UNE PENURIE TOTALE DE
PATURAGES DANS CETTE ZONE. AUTRE EXEMPLE AU SEIN DE LA REGION DE KIDAL,
INTIBZAZ, oU LA VEGETATION EST MEDIOCRE AU SUD AINSI QU’A L’OUEST,
PRESQUE INEXISTANTE AU NORD. DANS LE PATELIN D’AMASSI, LE PROBLEME EST
L’ABSENCE TOTALE DES PATURAGES DANS LE PERIMETRE D’EXPLOITATION
ACCESSIBLE DU PUITS. LA ZONE DE PATURAGE PLUS LOIN EST SUREXPLOITEE CAR
ELLE EST OCCUPEE PAR LES POPULATIONS DE DEUX REGIONS, KIDAL ET GAO,
CONCENTREES SUR UNE PORTION MINIME DE TERRITOIRE. QUANT A L’ETAT
PHYSIQUE DES ANIMAUX DANS CES ZONES (KIDAL, MENAKA), IL EST MEDIOCRE,
VOIRE INQUIETANT, EXCEPTION FAITE POUR LE BETAIL INSTALLE DANS DES BONNES
ZONES DE PATURAGE PARCE QUE LES PROPRIETAIRES ONT LES MOYENS DE
L’ABREUVER SANS LE DEPLACER. LA DETRESSE ET LA DESOLATION SE LISENT
PARTOUT SUR LES VISAGES DES NOMADES EN PASSANT DANS CES DEUX ZONES. LA
SENSATION D’ABANDON EST PARTAGEE PAR LES POPULATIONS. LA QUESTION QUI
RYTHME LE QUOTIDIEN DES NOMADES EST LA SUIVANTE : OU PEUT-ON TROUVER DE
L’EAU ET DE LA NOURRITURE POUR NOUS ET NOS ANIMAUX ?

QUANT A LA SANTE HUMAINE, NOMBREUSES SONT LES MALADIES QUI ONT FAIT
LEUR APPARITION DANS LES DEUX ZONES DE MENAKA ET KIDAL AU SEIN DES



POPULATIONS D’ELEVEURS NOMADES ; NOMBREUSES SONT LES PERSONNES QUI
SOUFFRENT D’INFECTIONS PULMONAIRES ET DE FIEVRE DONT SEULS DES DOCTEURS
PEUVENT DETERMINER LA NATURE. LES PLUS TOUCHEES SONT LES FEMMES ET LES
ENFANTS. A IKADEWANE LES JOURS DE MARCHE, UNE FILE INTERMINABLE DE
FEMMES ET D’ENFANTS NOMADES MALADES RECLAME LE SOUTIEN ET
L’ INTERVENTION DES SECOURISTES, QUI PARCOURENT LES MARCHES MOBILES DANS
CETTE ZONE. MAIS CES SECOURISTES NE SON PAS QUALIFIES POUR DETERMINER
L’ETAT DES PATIENTS, ET ILS NE SONT PAS NON PLUS APTES A LEUR DONNER DES
TRAITEMENTS POUR SOIGNER LEURS MALADIES. A KIDAL COMME A MENAKA LES
FEMMES, SURTOUT CELLES QUI SONT ENCEINTES, SONT BEAUCOUP TOUCHEES PAR
LE MANQUE DE SOINS PENDANT CETTE DURE PERIODE DE SECHERESSE ET LES
ENFANTS SONT CONDAMNES A DES FIEVRES INTERMINABLES.

SUR LE PLAN DE L’APPROVISIONNEMENT EN ALIMENT BETAIL ET EN VIVRES,
DANS CERTAINES ZONES DE LA REGION DE KIDAL, LES NOMADES AFFIRMENT
QU’AUCUN APPROVISIONNEMENT N’EST PARVENU. IL EST IMPORTANT DE NOTER QUE
L’ALIMENT BETAIL ET LES SACS DE MIL QUI ONT ETE PROMIS A CES POPULATIONS
N’ARRIVENT PAS A DESTINATION PAR MANQUE DE MOYENS POUR LES ACHEMINER
JUSQU’AU LIEU OoU SE TROUVENT LES POPULATIONS LE PLUS TOUCHEES PAR LA
CRISE. IL N’°Y A PAS EU DE SUBVENTION POUR L’ACHEMINEMENT SUR LES
DIFFERENTS SITES DE CES QUELQUES TONNES QUI SONT D’AILLEURS
INSUFFISANTS. LA ZONE DE MENAKA A REGU QUELQUES TONNES D’ALIMENT BETAIL,
CE QUI RESTE TRES FAIBLE PAR RAPPORT A LA DEMANDE ET NE POURRA PAS
REPONDRE AU BESOIN SUR PLACE. LES POPULATIONS SONT DANS L’INCERTITUDE
TOTALE QUANT A UN LENDEMAIN MEILLEUR.

DE CE FAIT L’ETAT MALIEN N’A PAS ASSUME SON DEVOIR, QUI EST DE VENIR EN
AIDE A CES POPULATIONS NOMADES TOUAREGS. DE MEME LE MALI A FAILLI AUX
ENGAGEMENTS QUI LE LIENT A LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE, A SAVOIR LES
TEXTES TELS QUE : LA DECLARATION UNIVERSELLE DES DROITS DES PEUPLES
AUTOCHTONES ; LES DIFFERENTS TEXTES RELATIFS AUX « DROITS DES
MINORITES » ; LA DECLARATION UNIVERSELLE DES DROITS DE L’HOMME ; LE PACTE
INTERNATIONAL RELATIF AUX DROITS SOCIAUX POLITIQUES ET ECONOMIQUES. LE
MALI A RATIFIE, SIGNE ET ADOPTE TOUS CES TRAITES ET S’EST ENGAGE A LES
EXECUTER. LE DROIT A LA SANTE, A L’ALIMENTIONS ET A L’EAU QUI SONT DES
DROITS FONDAMENTAUX POUR LA SURVIE DE TOUT ETRE HUMAIN N’ONT PAS ETE
RESPECTES PAR LE GOUVERNEMENT MALIEN VIS-A-VIS DE LA CRISE ALIMENTAIRE
QUI SEVIE DANS LE DESERT MALIEN.

LA SITUATION EST TRES CRITIQUE A L’HEURE ACTUELLE. ELLE APPELLE A UNE
MOBILISATION URGENTE ET RAPIDE DE TOUTES LES BONNES VOLONTES ET DES
PARTENAIRES DES DEUX ZONES DE KIDAL ET MENAKA, AINSI QUE DES AUTORITES A
TOUS LES NIVEAUX. DES MESURES CONCRETES SONT URGENTES POUR VENIR EN
AIDE A CES POPULATIONS AUTOCHTONES LE PLUS VITE POSSIBLE EN VUE DE

SAUVER CE QUI PEUT L’ETRE

AKALIN ISNINE, ARIZEDJINE AMOUT, TUMASTIN TARHINE...
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